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©  Réflecteur  pour  un  dispositif  d'éclairage  de  véhicule  automobile,  et  projecteur  et  feu  de  signalisation 
incorporant  un  tel  réflecteur. 

©  L'invention  concerne  un  réflecteur  (20)  pour  projecteur  ou  feu  comprenant,  de  part  et  d'autre  et  en 
s'éloignant  d'un  plan  vertical  central  (xOz)  : 

une  première  zone  (201g,  201d)  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis  passent  d'une  déviation 
horizontale  nulle  à  une  première  déviation  horizontale  maximale  (®GF,  ©DF), 

une  deuxième  zone  (202g,  202d)  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis  passent  de  ladite  première 
déviation  horizontale  maximale  jusqu'à  une  seconde  déviation  horizontale  maximale  (®G,  ©D),  en 
passant  par  une  déviation  nulle,  et 

une  troisième  zone  (203g,  203d)  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis  passent  de  ladite  seconde 
déviation  horizontale  maximale  jusqu'à  une  déviation  nulle. 

Application  d'un  faisceau  large  et  homogène  sans  intervention  de  la  glace. 
L'invention  concerne  également  un  feu  dans  lequel  le  réflecteur  étale  le  faisceau  dans  un  sens  et  la 

glace  fait  l'étalement  dans  le  sens  perpendiculaire. 
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La  présente  invention  concerne  d'une  façon  générale  l'éclairage  automobile,  et  plus  particulièrement  un 
réflecteur  de  conception  nouvelle  utilisable  dans  un  projecteur  et  dans  un  feu  de  signalisation,  ainsi  qu'un  pro- 
jecteur  et  un  feu  de  signalisation  incorporant  un  tel  réflecteur. 

On  connaît  déjà  par  les  brevets  FR-A-2  609  146  et  FR-A-2  609  148  au  nom  de  la  Demanderesse  un  pro- 
5  jecteur  dont  le  réflecteur  comporte  deux  zones  latérales  de  configuration  classique,  et  par  exemple  soit  para- 

boliques,  soit  du  genre  capable  de  former  par  elles-mêmes  un  faisceau  coupé  d'allure  déterminée,  et  une  zone 
centrale  dont  le  profil  en  coupe  horizontale  est  modifié  par  rapport  à  ladite  configuration  classique,  c'est  à  dire 
approfondi  ou  aplati,  tout  en  se  raccordant  essentiellement  sans  rupture  de  pente  avec  les  zones  latérales.  Un 
tel  réflecteur  a  pour  objet  de  créer  par  lui-même,  c'est-à-dire  sans  l'intervention  de  la  glace,  un  faisceau  plus 

w  large  qu'avec  la  conception  classique,  et  également  d'éviter  une  concentration  de  lumière  excessive  au  centre 
de  la  glace,  ce  qui  permet  notamment  d'utiliser  une  glace  en  matière  plastique  moulée. 

On  connaît  en  outre  par  le  brevet  FR-A-2  639  888  également  au  nom  de  la  Demanderesse  un  réflecteur 
qui  comporte  des  zones  centrale  et  latérales  de  conception  classique,  et  deux  zones  intermédiaires  modifiées. 
Un  tel  réflecteur  est  capable  d'une  part  d'engendrer  par  lui-même  un  faisceau  coupé,  notamment  un  faisceau 

15  européen  normalisé  à  coupure  dite  en  "V",  qui  présente  une  grande  largeur  et  qui  définisse  sur  une  étendue 
importante  les  deux  demi-plans  de  coupure  (cf.  en  particulier  page  8,  lignes  1-15  de  cette  demande).  Un  autre 
objet  de  ce  type  de  réflecteur  connu  est  de  faire  en  sorte  que  les  rayons  lumineux  contournent  un  cache  de 
lumière  directe  situé  en  avant  de  la  lampe. 

Enfin  on  connaît  par  le  brevet  FR-A-2  634  003  un  réflecteur  comportant,  entre  des  zones  principales 
20  conçues  pour  donner  au  faisceau  une  certaine  largeur,  des  zones  de  transition.  De  telles  zones  de  transition, 

qu'elles  soient  en  forme  de  polynômes  du  troisième  degré  ou  d'hyperboles,  ne  permettent  cependant  pas  d'évi- 
ter  que,  par  leur  propre  fait  ou  du  fait  même  de  la  conception  des  zones  principales,  des  zones  de  concentration 
excessive  de  lumière  apparaissent  au  niveau  de  la  glace. 

On  peut  rappeler  ici  l'intérêt  qu'il  y  a  à  ce  que  ce  soit  le  réflecteur  qui  donne  au  faisceau  sa  grande  largeur: 
25  en  effet  si  cette  largeur  est  donnée  par  des  stries  verticales  ou  analogues  prévues  sur  la  glace,  et  qu'en  même 

temps  la  glace  est  inclinée  pour  s'adapter  à  un  profil  fortement  plongeant  de  l'avant  du  véhicule,  alors  on  assiste 
à  un  rabattement  indésirable  de  ce  faisceau  vers  les  bords,  comme  expliqué  notamment  dans  le  brevet  FR-A-2 
542  422. 

Il  s'est  avéré  cependant  que  tous  les  réflecteurs  discutés  ci-dessus  soit  offrent  une  répartition  de  lumière 
30  pouvant  manquer  d'homogénéité  lorsqu'un  étalement  horizontal  très  important  du  faisceau  est  demandé,  soit 

provoquent  des  zones  de  concentration  excessive  de  lumière  au  niveau  de  la  glace. 
La  présente  invention  vise  à  pallier  les  inconvénients  de  la  technique  antérieure  et  à  proposer  un  réflecteur 

qui,  en  coopérant  avec  une  source  lumineuse  convenablement  positionnée,  soit  à  même  d'offrir  par  lui-même 
un  faisceau  de  très  grande  largeur,  très  homogène  et  définissant  une  éventuelle  coupure  sur  une  très  grande 

35  étendue,  et  qui  engendre  au  niveau  de  la  glace  une  répartition  très  homogène  de  la  lumière,  en  évitant  qu'un 
échauffement  de  ladite  glace  se  produise  en  certains  points  de  celle-ci. 

Un  autre  objet  de  l'invention  est  de  proposer  en  même  temps  un  réflecteur  capable  de  procurer  un  étale- 
ment  latéral  du  faisceau  plus  important  que  ce  qui  était  possible  avec  les  réflecteurs  antérieurs. 

Ainsi  l'invention  concerne  tout  d'abord  un  réflecteur  pour  un  dispositif  d'éclairage  d'un  véhicule  automobile, 
40  destiné  à  être  associé  à  une  source  lumineuse  pour  former  un  faisceau  de  configuration  donnée,  caractérisé 

en  ce  qu'il  comprend  une  pluralité  de  zones  séparées  les  unes  des  autres  par  des  plans  essentiellement  ver- 
ticaux  et  parallèles  à  un  axe  optique  défini  par  ledit  réflecteur,  et  se  raccordant  les  unes  aux  autres  sons  dis- 
continuité,  et  en  ce  que  lesdites  zones  comprennent,  de  part  et  d'autre  d'un  plan  vertical  central  et  en  s'éloignant 
à  partir  de  celui-ci: 

45  une  première  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  vertical  central, 
passent  progressivement  d'une  déviation  horizontale  nulle  à  une  première  déviation  horizontale  maximale, 

une  deuxième  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  vertical  central, 
passent  progressivement  de  ladite  première  déviation  horizontale  maximale  jusqu'à  une  seconde  déviation 
horizontale  maximale,  en  passant  localement  par  une  déviation  horizontale  nulle, 

50  une  troisième  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  vertical  central, 
passent  progressivement  de  ladite  seconde  déviation  horizontale  maximale  jusqu'à  une  déviation  horizontale 
nulle. 

Par  exemple,  la  première  déviation  horizontale  maximale  est  une  déviation  divergente,  tandis  que  la 
seconde  déviation  horizontale  maximale  est  une  déviation  convergente. 

55  De  façon  préférée,  le  réflecteur  comprend  en  outre,  au  moins  d'un  côté  dudit  plan  vertical  central,  une  qua- 
trième  zone  ne  déviant  sensiblement  pas  les  rayons  lumineux  en  direction  horizontale. 

Selon  un  deuxième  aspect,  l'invention  concerne  un  projecteur  pour  un  véhicule  automobile,  caractérisé 
en  ce  qu'il  comprend  une  source  lumineuse,  un  réflecteur  tel  que  défini  ci-dessus  et  une  glace  de  fermeture 
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faiblement  ou  non  déviatrice  en  direction  horizontale,  le  réflecteur  étant  par  ailleurs  apte  à  dévier  les  rayons 
lumineux  en  direction  verticale  pour  les  amener  au-dessous  d'une  coupure. 

La  glace  de  fermeture  peut  être  si  on  le  souhaite  sensiblement  inclinée  par  rapport  à  la  verticale  et/ou  par 
rapport  à  l'horizontale. 

5  Selon  un  autre  aspect,  l'invention  concerne  un  feu  de  signalisation  pour  véhicule  automobile,  du  type 
comprenant  une  source  lumineuse,  un  réflecteur  et  un  globe  de  fermeture,  caractérisé  en  ce  que  le  réflecteur 
est  réalisé  comme  indiqué  plus  haut..  Avantageusement,  la  glace  comporte  des  moyens  d'étalement  du  fais- 
ceau  essentiellement  en  direction  verticale  seulement. 

En  variante,  il  est  proposé  un  feu  de  signalisation  pourvéhicule  automobile,  du  type  comprenant  une  source 
w  lumineuse,  un  réflecteur  et  un  globe  de  fermeture,  caractérisé  en  ce  que  le  réflecteur  comporte  une  pluralité 

de  zones  séparées  les  unes  des  autres  par  des  plans  essentiellement  horizontaux  et  parallèles  à  un  axe  optique 
défini  par  ledit  réflecteur,  et  se  raccordant  les  unes  aux  autres  sans  discontinuité,  et  en  ce  que  lesdites  zones 
comprennent,  de  part  et  d'autre  d'un  plan  horizontal  central  et  en  s'éloignant  à  partir  de  celui-ci: 

une  première  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  horizontal  cen- 
15  tral,  passent  progressivement  d'une  déviation  verticale  nulle  à  une  première  déviation  verticale  maximale, 

une  deuxième  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  horizontal  cen- 
tral,  passent  progressivement  de  ladite  première  déviation  verticale  maximale  jusqu'à  une  seconde  déviation 
verticale  maximale,  en  passant  localement  par  une  déviation  verticale  nulle,  et 

une  troisième  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  horizontal  cen- 
20  tral,  passent  progressivement  de  ladite  seconde  déviation  verticale  maximale  jusqu'à  une  déviation  verticale 

nulle. 
Préférentiellement,  la  glace  comporte  des  moyens  d'étalement  du  faisceau  essentiellement  en  direction 

horizontale  seulement. 
Dans  l'un  ou  l'autre  des  feux  ci-dessus,  les  moyens  d'étalement  sont  préférentiellement  constitués  par  des 

25  stries  parallèles  orientées  perpendiculairement  à  la  direction  d'étalement. 
D'autres  aspects,  buts  et  avantages  de  la  présente  invention  apparaîtront  mieux  à  la  lecture  de  la  descrip- 

tion  détaillée  suivante  de  formes  de  réalisation  préférées  de  celle-ci,  donnée  à  titre  d'exemple  non  limitatif  et 
faite  en  référence  aux  dessins  annexés,  sur  lesquels: 

la  figure  1  est  une  vue  de  dos  schématique  permettant  de  comprendre  la  conception  d'un  réflecteur  selon 
30  la  présente  invention, 

la  figure  2  est  une  vue  en  coupe  horizontale  axiale  du  réflecteur  de  la  figure  1, 
la  figure  3  est  une  vue  en  coupe  horizontale  axiale  d'une  forme  de  réalisation  concrète  d'un  réflecteur  de 
l'invention,  illustrant  les  trajets  d'un  certain  nombre  de  rayons  lumineux, 
les  figures  4a  et  4b  illustrent  la  répartition  de  la  lumière  obtenue  au  niveau  de  la  glace,  respectivement. 

35  dans  l'art  antérieur  et  avec  la  présente  invention, 
les  figures  5a,  5b  à  8a,  8b  illustrent  par  des  courbes  isolux  des  faisceaux  obtenus,  sur  écran  normalisé  à 
25  m,  respectivement  avec  des  réflecteurs  de  l'art  antérieur  et  des  réflecteur  de  la  présente  invention,  en 
l'absence  de  glace, 
les  figures  9  et  10  illustrent  deux  modes  de  réalisation  possibles  d'un  feu  de  signalisation  réalisé  confor- 

40  mément  à  la  présente  invention,  et 
les  figures  1  1a  à  1  1d  illustrent  les  variations  de  l'angle  de  déviation  en  fonction  de  la  cote  horizontale  pour 
divers  réflecteurs  réalisés  selon  l'invention. 
On  notera  préliminairement  que,  d'une  figure  à  l'autre,  des  éléments  ou  parties  identiques  ou  similaires 

ont  été  désignés  par  les  mêmes  signes  de  référence. 
45  On  va  maintenant  décrire  en  détail,  en  termes  mathématiques,  un  exemple  préféré  d'un  réflecteur  réalisé 

conformément  à  la  présente  invention. 
Le  réflecteur,  désigné  par  la  référence  20,  comporte  au  moins  dans  une  région  centrale  une  pluralité  de 

zones  réfléchissantes  qui  sont  en  l'espèce  séparées  les  unes  des  autres  par  des  plans  verticaux  parallèles  à 
un  axe  optique  défini  par  le  réflecteur  et  désigné  par  Ox.  Le  rôle  optique  de  ces  zones  sera  expliqué  plus  loin. 

50  Comme  on  le  verra  en  détail,  chacune  des  zones  se  raccorde  à  sa  voisine  de  façon  continue  a  second 
ordre,  c'est-à-dire  que,  de  part  et  d'autre  du  plan  de  transition  considéré,  les  plans  tangents  à  la  surface  réflé- 
chissante  sont  les  mêmes.  En  d'autres  termes,  il  n'existe  aucun  coude  ou  cassure  dans  la  surface  réfléchis- 
sante. 

On  va  tout  d'abord  définir  les  cotes  en  direction  horizontale  (selon  l'axe  horizontal  transversal  Oy  tel  qu'illus- 
55  tré)  d'un  certain  nombre  de  plans  verticaux  parallèles  à  Ox: 

YGL  et  YDL  sont  les  cotes  d'extrémité,  à  gauche  et  à  droite  du  centre  du  réflecteur,  d'une  région  centrale 
du  réflecteur  réalisée  selon  l'invention; 

à  ces  cotes,  les  rayons  réfléchis  subissent  une  déviation  horizontale  nulle; 
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YG/2  et  YD/2  sont  des  cotes  auxquelles  les  rayons  réfléchis  subissent  une  première  déviation  horizontale 
maximale; 

YG  et  YD  sont  des  cotes  auxquelles  les  rayons  réfléchis  subissent  une  déviation  horizontale  nulle;  et 
YGM  et  YDM  sont  des  cotes  auxquelles  les  rayons  réfléchis  subissent  une  seconde  déviation  horizontale 

5  maximale. 
Toutes  les  cotes  ci-dessus  sont  exprimées  par  des  nombres  positifs. 
On  va  maintenant  définir  un  certain  nombre  de  paramètres,  à  choisir  par  le  concepteur,  intervenant  pour 

la  formulation  mathématique  du  présent  exemple  de  réalisation: 
©GF  et  ©DF  sont  les  angles  de  première  déviation  horizontale  maximale  des  rayons  réfléchis,  de  signes 

w  positifs  ou  négatifs; 
©G  et  ©D  sont  les  angles  de  seconde  déviation  horizontale  maximale  des  rayons  réfléchis,  de  signes 

positifs  ou  négatifs; 
NB  est  un  nombre  réel  positif  sans  dimension  exprimant  le  degré  de  déformation  (par  rapport  à  une  sec- 

tion  parabolique)  de  la  région  centrale  du  réflecteur  entre  les  cotes  YG  et  YGL  d'une  part  et  les  cotes  YD  et  YDL 
15  d'autre  part; 

NC  est  un  nombre  réel  positif  sans  dimension  exprimant  le  degré  de  déformation  (par  rapport  à  une  sec- 
tion  parabolique)  de  la  région  centrale  entre  YG  et  YD;  et 

fG  et  fD  sont  des  distances  focales  de  base  respectivement  à  gauche  et  à  droite  du  sommet  O  du  réflec- 
teur. 

20  On  procède  ensuite  au  calcul  d'un  premier  groupe  d'autres  paramètres,  comme  suit: 
AGL  =  tg(©G)/2(YGM-YGL) 
ADL  =  tg(©D)/2(YDM-YDL) 

Agu  =  Agl/(Ygm-Ygl)(nb-2) 
ADLi  =  Adl/(Ydm-Ydl)(nb-2) 

25  AG  =  -tg(©GF)/YG 
AD  =  -tg(©DF)/YG 

Agi  =  - A ^ Y ^ t N ^ )  
AD1  =  -Ad/(Yd/2)(nc-2) 

On  calcule  ensuite  quatre  autres  groupes  de  paramètres  (en  faisant  intervenir,  par  souci  de  simplification, 
30  des  paramètres  intermédiaires  AA,  A,  B  et  C  à  chaque  fois  différents): 

a)  calcul  de  XDECG,  fG!,  AGM  et  AGM1. 

On  pose: 
35  AA=  (YGM)2  +  AGL.(YG^YGJ2.(NB  +  2)  YGM  ■  (YGM-YG)  .  (NB  +  2)  Aql  .  (YG^YGJ  .  (YGM-YG)  .  (NB  +  2) 

4fG  2NB  8NB.fG  2NB 
A=  1 
B  =  AA  +  fG 
C  =  AA.fG  -  (YGM)2/4  +(YGM)  .  (YGM-YG)  .  (NB+2)/8NB 

40  XDECG  =  (-B  +  VA)/2A  avec  A  =  B2-4AC 
fGi  =  f  G  +  XDECG 
Aqm  =  [YGM/2fG  -  YGM/2fG|  +  2AGL  .  (YGM-YGL)]/2(YGM-YG) 
Agm^A^Ygm-YgJNB^ 

45 
b)  calcul  de  XDECG|,  fc,  AgC  et  AgC1. 

On  pose: 

AA  =  O^)2  +  AG.(YG/2-YG)2.(NC  +  2)  (Y^)2  .  (NC  +  2)  As  .  (Y^-Yg)  .  (Y^  .  (NC  +  2) 
50  4fG,  2NC  8NC.fG,  2NC 

A=  1 
B  =  AA  +  fG, 
C  =  AA.fG|  -  (YG/2)2/4  +  (YG/2)2  .  (NC+2)/8NC 
Xdecgi  =  (-B  +  VA)/2A  avec  A  =  B2-4AC 

55  fc  =  fûi  ■  Xdëcgi 
Agc  =  [YG/2/2fGI  -  YG/2/2fc  +2AG  (YG/2-YG)]/YG 
A g c ^ A ^ Y ^ n ^  
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c)  calcul  de  XDECD|,  fD!,  ADC  et  ADC1. 

5  On  pose: 

AA  =  P̂ D/2)2  +  AD.(YD/2-YD)2.(NC  +  2)  +  (YD/2)2.(NC  +  2)  AD  .  (YD/2-YD)  .  (NC  +  2) 
4fc  2NC  8NC.fc  2NC 

A  =  -1 
B  =  AA  -  f  c 

10  C  =  (YD/2)2/4  -  (YD/2)2  .  (NC+2)/8NC  +  AA.fc 
Xdecdi  =  (-B  -  VA)/2A  avec  A  =  B2-4AC 
fbi  =  f  c  +  Xqecdi 
Adc  =  YD/2/2fDi  -  YD/2/2fc  +  2Ad(Yd/2-Yd)/Yd 
Adci=ADc/-Yd/2)nc>2 

d)  calcul  de  XDECG|,  fc,  AgC  et  AgC1. 

On  pose: 
20  

AA=  (Ydm)2  +  ApL  .  (YpM-YpiJ2.  (NB  +  2)  +  YDM  .  (YDM-Yp)  .  (NB  +  2) 
4fD,  2NB  8NB.fD, 

Adl  ■  (YDM-YDJ  .  (YDM-YD)  .  (NB  +  2) 
2NB 

A  =  -1 
25  B  =  AA  -  fD| 

C  =  (YDM)2/4  +  AA.fpi  -  (YDM)  ■  (YDM)  ■  (YDm-Yd)  .  (NB+2)/8NB 
Xdecd  =  (-B  -  VA)/2A  avec  A  =  B2-4AC 
fp  =  fbi  +  Xqcd 
Adm  =  [Ydm^d  -  YDM/2fD|  +  2ADL  .  (YDM-YDL)]/2(YDM-YD) 

30  aDM1  =  Adm/(Ydm-Yd)NB"2. 
Quel  que  soit  le  type  de  faisceau  à  obtenir,  l'équation  de  la  surface  réfléchissante  fait  Intervenir  un  autre 

groupe  encore  de  paramètres,  dont  les  valeurs  sont  déterminées  à  partir  des  paramètres  évoqués  jusqu'à  pré- 
sent  et  varient  selon  la  cote  selon  Y,  notée  Y0,  du  point  courant  sur  la  génératrice  horizontale  représentée  sur 
la  figure  2  par  rapport  aux  cotes  des  divers  plans  verticaux  axiaux  mentionnées  plus  haut.  Cet  autre  groupe 
de  paramètres  comprend  les  paramètres  a,  ai,  p,  Pi,  fo,  XD|F,  Ys,  YM,  Y,  et  N. 

Les  valeurs  de  ces  paramètres  en  fonction  de  la  cote  Y0  du  point  courant  sur  la  génératrice  sont  exprimées 
ci-dessous: 

a)  si  |Yol  =  Yql 

a  =  0  p  =  0 
^  =  0  Pi  =  0 
fo  =  f  g  Ys  =  YG 

Ym  =  YGm 
YL  =  YGL 

XDIF  =  0 
N  =  NB 

b)siYGM^  |Yol  =  Yql 

a  =  AGL  p  =  0 
ai  =  AqL1  Pi  =  0 
fo  =  f  g  Ys  =  YG 

Ym  =  YGM 
YL  =  YGL 

XDIF  =  0 
N  =  NB 
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/  17 

tu 

C)SI  YG==  |  Y0I 

a  =  U  p  =  Aqm 
ai  =  0  Pi  =  AgM1 
fo  =  fGi  y  s  =  YG 

Ym  =  YGM 
YL=  Y( 

AD|F  -  "ADECG 
N  =  NB 

a)  si  Yœë  |Y0I  =  YG 

a  =  AG  p  =  0 
«1  =  Aqi  Pi  =  0 

ï5  f0  =  fG,  Ys  =  0 
Ym  =  YG/2 
YL=  YC 

AD!F  -  -ADECG 
N  =  NC 

e)  si  |  Y0  1   ̂ Y 

a  =  u  p  =  Aqc 
ai  =  0  Pi  =  AgC1 

25  f0  =  fc  Ys  =  0 
Ym  =  YG/2 
YL  =  YG 

XD!F  =  -XDECG  -  XDECG| 
N  =  NC 

t;  si  iy0i  â  ydl 

X  =  U  p  =  U 
M  =  0  Pi  =  0 
o  =  f  d  Ys  =  YD 

Ym  =  YDM 
YL  =  YDL 

Kqif  =  -XDECG  -  XDECG|  ■ 
N  =  NB 

40 
g)siYDM^  |Yol  ^Ydl 

a  =  ADL  p  =  0 
ai  =  ADL1  Pi  =  0 

45  f0  =  f„  Ys  =  YD 
Ym  =  YDM 
YL  =  YDL 

Xdif  =  _Xdecg  _  XdEcG|  -  XDECD  -  XDECDI 
N  =  NB 

nj  si  YD==  |  y0I 

t  =  U  P  =  ADM 
t!  =  0  Pi  =  ADMi 
o  =  fDi  Ys  =  YD 

Ym  =  YDM 
YL  =  YDL 

D̂IF  =  _Xdecg  _  XdEcG|  -  X 
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N  =  NB 

i)siYD/2==  |Yol  ^Yd 

5  a  =  AD  p  =  0 
<*1  =  AD1  Pi  =  0 
fo  =  foi  Ys  =  0 

Ym  =  YD/2 
YL  =  YD 

10  XD!F  =  -XDECG  -  XDECG|  -  XDECD| 
N  =  NC 

j)  si  |y0I  ^yd/2 

15  a  =  0  p  =  ADC 
a,  =  0  Pi  =  ADC1 
f0  =  f  c  Y  s  =  0 

Ym  =  YD/2 
YL  =  YD 

20  XD|F  =  -XDECG  -  XDECG| 
N  =  NC 

On  va  tout  d'abord  indiquer  ci-dessous  l'équation  donnant  la  coordonnée  Xq  du  point  courant  en  fonction 
de  sa  coordonnée  Y0,  c'est-à-dire  l'équation  de  la  génératrice  dans  le  plan  xOy  d'un  réflecteur  selon  cet  exemple 
de  réalisation: 

25  X0  =  Y02/4f0  +  a,  .  (  I  Y0  1  -YJN/n  +  a  .  (  I  Y0  1  -YL)2/2  +  p  .  (  I  Y0  1  -Ys)2/2  +  p,  .  (  I  Y0  1  -YJN/n  +  XDIF  (1) 
On  va  maintenant  donner  les  équations  de  différentes  surfaces  réfléchissantes  selon  l'invention,  qui  ont 

pour  caractéristique  d'être  toutes  basées  sur  la  même  génératrice  horizontale  de  correspondre  à  différents  fais- 
ceaux  formés.  Plus  précisément,  en  gardant  la  même  génératrice  horizontale,  on  conserve  les  propriétés 
(détaillées  plus  loin)  de  répartition  en  largeur  du  faisceau,  tandis  qu'un  profil-  différent  du  réflecteur  dans  des 

30  plans  verticaux  va  permettre  de  donner  des  faisceaux  correspondant  à  différentes  photométries  requises 
(notamment  faisceau  de  croisement  européen  ou  américain,  faisceau  anti-brouillard  ou  encore  faisceau  de 
route). 

L'équation  donnée  ci-dessous  est  celle  d'un  réflécteur  destiné  à  former  une  coupure  horizontale  plate, 
notamment  pour  un  faisceau  anti-brouillard,  en  coopération  avec  un  filament  axial  décalé  vers  le  haut  par  rap- 

35  port  à  l'axe  optique,  tout  en  étant  essentiellement  tangent  audit  axe: 
Y2  z2 X  ~  4fo~  +  S  +  

4[[  (f0-szi  +  y2/4f0)  +  y.Tyi  +  (y/2f0  +  T)2]  (2) 

où 
S  =a,  (|Y|-YL)N/N  +a(|Y|-YL)2/2 

40  +  Pi(  |  Y  |  -YS)N/N  +  P  (  I  Y  |  -Ys)2/2  +  XDIF 
T  =(\Y\lY)  .  [01,(1  Yl-YJN"1  +a(|Y|-YL) 

+  Pi(Iy|-ys)n-i  +  p ( |y | -ys )  
sz  =  |Z|/Z 
t  =  demi  longueur  du  filament  10. 

45  II  est  à  noter  qu'à  partir  de  l'équation  ci-dessus,  l'homme  de  l'art  saura  concevoir  un  réflecteur  destiné  par 
exemple  à  former  un  faisceau  de  croisement  aux  normes  européennes.  On  se  référera  en  particulier  aux  bre- 
vets  FR-A-2  536  502  et  FR-A-2  599  121  au  nom  de  la  Demanderesse,  dont  les  contenus  respectifs  sont  incor- 
porés  à  la  présente  description  par  référence,  et  qui  indiquent  la  manière  de  combiner  des  surfaces  de  base 
auto-génératrices  d'une  coupure  droite  et  des  surfaces  de  type  paraboloïdal  pour  former  la  coupure  dite  en 

50  "V". 
On  peut  noter  par  ailleurs  qu'une  équation  convenant  pour  une  lampe  normalisée  de  type  H4  s'obtient  en 

posant  simplement  t  =  0  dans  l'équation  (2)  ci-dessus. 
On  va  maintenant  indiquer  l'équation  d'une  surface  réfléchissante  destinée  à  être  associée  à  un  filament 

orienté  transversalement  (comme  décrit  notamment  dans  FR-A-2  602  305)pour  former  un  faisceau  délimité  par 
55  une  coupure  essentiellement  droite: 

Y2  z2 X  ~  4fo"  +  S  +  
4[[(f0  +  Y2/4f0-S-SYzi(Y/2f0  +  T)  +  Y.T]1  +  (Y72f0  +  T)2]  (3) 

8 
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où 
S,  T  et  f  sont  comme  défini  ci-dessus,  et 
svz  =  I  YZ  |  /YZ 

Un  tel  réflecteur  peut  être  utilisé  avantageusement  pour  réaliser  un  projecteur  antibrouillard  à  filament 
5  transversal,  ou  encore  un  projecteur  code/route  à  filament  transversal  conforme  aux  réglementations  améri- 

caines.  D'autres  détails  de  tels  projecteurs  sont  décrits  dans  FR-A-2  602  305  et  FR-A-2  602  306  au  nom  de 
la  Demanderesse. 

On  a  illustré  sur  la  figure  3,  en  coupe  horizontale  axiale  un  exemple  concret  de  réalisation  d'un  réflecteur 
de  l'invention,  ainsi  que  la  projection  verticale,  dans  le  plan  horizontal  xOy,  des  trajets  d'un  certain  nomhre  de 

w  rayons  lumineux  issus  des  différentes  zones  du  réflecteur.  On  peut  observer  le  rôle  joué  par  les  différentes 
zones  de  la  région  centrale  du  réflecteur,  et  en  particulier,  de  part  et  d'autre  de  l'axe  central  0xeten  s'éloignant 
de  celui-ci: 

-  les  zones  201g  et  201d,  situées  respectivement  dans  les  intervalles  [0,YG/2]  et  [0,  YD/2],  dont  les  rayons 
réfléchis  passent  progressivement  d'une  déviation  horizontale  nulle  (fond  du  réflecteur)  et  une  première 

15  déviation  horizontale  maximale  (respectivement  ©GF  et  ©DF)  à  la  cote  respective  YG/2,  YD/2; 
-  les  zones  202g  et  202d  (intervalles  respectifs  [YG/2,  YGM]  et  [YD/2,  YDM]),  dont  les  rayons  réfléchis  passent 
progressivement  de  ladite  première  déviation  horizontale  maximale  à  une  seconde  déviation  horizontale 
maximale,  respectivement  ©G  et  ©D,  dans  le  présent  exemple  de  sens  inverse  de  la  première  déviation, 
en  passant  par  une  déviation  nulle  aux  cotes  respectives  YG  et  YD;  et 

20  -  les  zones  203g  et  203d  (intervalles  respectifs  [YGM,  YGL]  et  [YDM,  YDL],  dont  les  rayons  réfléchis  passent 
progressivement  de  ladite  seconde  déviation  horizontale  maximale  à  une  déviation  nulle. 
On  peut  démontrer  aisément  par  calcul  que  les  différentes  zones  mentionnées  se  raccordent  entre  elles 

avec  continuité  (dans  le  présent  exemple  une  continuité  au  second  ordre),  ce  qui  facilite  la  réalisation  d'un 
réflecteur  moulé  et  minimise  les  anomalies  optiques. 

25  Bien  entendu,  d'autres  configurations  que  celle  de  la  figure  3  peuvent  être  obtenues.  On  a  représenté  sur 
les  figures  1  1a  à  1  1d  quatre  possibilités  différentes  de  sens  de  variation  de  l'angle  de  déviation  courant  ©  en 
fonction  de  la  cote  selon  y  à  laquelle  on  se  place  sur  le  réflecteur. 

Sur  la  figure  11a,  tous  les  angles  ©G,  ©D,  ©GF  et  ©DF  sont  positifs  (ce  qui  correspond  à  une  couvergence 
initiale  des  rayons  après  réflexion). 

30  Sur  la  figure  11b,  les  angles  ©GF  et  ©DF  sont  négatifs  (divergence  des  rayons  réfléchis)  tandis  que  ©G  et 
©D  sont  positifs  (convergence).  Ceci  correspond  au  cas  de  figure  illustré  sur  la  figure  3. 

Sur  la  figure  11c,  ©GF,  ©DF  et  ©D  sont  négatifs,  tandis  que  ©G  est  positif. 
Enfin  sur  la  figure  1  1  d,  ©G  et  ©DF  sont  positif,  tandis  que  ©D  et  ©GF  sont  négatifs. 
Bien  entendu,  toute  autre  combinaison  que  celles  représentées  sur  ces  figures  peut  être  envisagée  confor- 

35  mément  à  la  présente  invention. 
On  observe  sur  ces  figures  qu'aux  cotes  0,  YG,  YD,  YGL  et  YDL,  les  déviations  sont  bien  nulles;  par  ailleurs, 

les  déviations  évoluent  continûment  entre  ces  valeurs  nulles  et  les  extréma  ©G,  ©F,  ©GF  et  ©DF. 
La  région  centrale  du  réflecteur,  dans  le  cas  où  l'on  souhaite  que  le  faisceau  obtenu  comporte  une  tache 

de  concentration  centrale  d'intensité  lumineuse  supérieure  à  un  seuil  donné  (imposé  par  exemple  par  un  règle- 
40  ment),  est  prolongée  d'un  côté  ou  des  deux  côtés  par  une  ou  deux  zones  dont  le  profil  horizontal  est  parabolique 

(zones  204g  et  204g),  de  manière  à  ce  que  tous  les  rayons  réfléchis  se  propagent  dans  des  plans  verticaux 
essentiellement  parallèles  à  l'axe  optique  Ox  comme  illustré.  De  telles  zones  latérales  204g,  204d  sont  dans 
la  pratique  utiles  pour  un  réflecteur  de  projecteur,  tandis  qu'elles  peuvent  être  omises  pour  les  feux  de  signa- 
lisation,  dans  lesquels  une  forte  concentration  ponctuelle  dans  l'axe  n'est  en  général  pas  nécessaire. 

45  On  observe  également  sur  la  figure  3  que  les  rayons  lumineux  au  niveau  de  la  glace  de  fermeture  30  sont 
bien  dispersés.  Plus  précisément,  il  apparaît  que  la  glace  n'est  le  siège  d'aucune  convergence  ou  concentration 
excessive  de  rayons  lumineux.  On  a  représenté  sur  les  figures  4a  et  4b  à  ce  sujet  des  courbes  isolux  mesurées 
sur  la  glace,  correspondant  respectivement  à  un  réflecteur  de  conception  classique  (parabole  associée  à  une 
lampe  normalisée  H4)  et  à  un  réflecteur  de  la  présente  invention.  Pour  chaque  courbe  est  indiquée  la  valeur 

50  correspondante  en  kilolux.  L'intensité  lumineuse  maximale  obtenue  est  de  142  kilolux  dans  l'art  antérieur,  et 
de  92  kilolux  avec  la  présente  invention. 

Une  telle  réduction  significative  de  l'intensité  du  pic  central  de  lumière  diminue  également  réchauffement 
de  la  glace  à  cet  endroit,  et  permet  d'utiliser  des  glaces  en  matière  plastique  moulée,  quine  risqueront  pas  de 
s'échauffer  et  de  se  déformer. 

55  De  retour  à  la  figure  3,  on  observe  également  que  le  trajet  des  rayons  réfléchis  est  tel  pou'il  permet  l'incor- 
poration  d'un  cache  de  lumière  directe  connu  en  soi,  désigné  par  la  référence  1  1  et  représenté  schématique- 
ment  en  tiretés,  sans  qu'aucun  des  rayons  réfléchis  ne  soit  intercepté  par  ce  cache. 

Enfin  on  notera  que  l'on  a  défini  des  jeux  de  paramètres  différents  (avec  indices  respectivement.  "G"  et 

9 
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"D"  pour  les  parties  gauche  et  droite  du  réflecteur;  ceci  permet  de  concevoir  un  réflecteur  asymétrique  si  néces- 
saire;  mais  dans  une  forme  de  réalisation  particulière,  les  paramètres  à  gauche  et  à  droite  peuvent  être  iden- 
tiques. 

Pour  illustrer  les  avantages  de  la  présente  invention  en  matière  de  largeur  et  d'homogénéité  de  faisceau, 
5  on  a  représenté  sur  les  dessins,  par  des  courbes  isolux,  divers  types  de  faisceaux  tels  qu'ils  se  présentent  en 

l'absence  de  la  glace  de  fermeture: 
-  la  figure  5b  illustre  un  faisceau  de  croisement  obtenu  avec  un  réflecteur  selon  l'invention  et  le  filament 
de  croisement  occulté  d'une  lampe  normalisée  H4,  tandis  qu'à  titre  de  comparaison,  la  figure  5a  illustre  le 
faisceau  obtenu  avec  le  même  filament  et  un  réflecteur  parabolique  de  l'art  antérieur; 

w  -  la  figure  6b  montre  un  faisceau  de  route  obtenu  avec  le  même  réflecteur  que  pour  la  figure  6b  et  le  filament 
de  route  de  la  lampe  H4,  tandis  que  la  figure  6a  montre  le  faisceau  de  route  obtenu  avec  le  réflecteur  para- 
boliqe  conventionnel; 
-  la  figure  7b  représente  un  faisceau  anti-brouillard  obtenu  avec  un  filament  axial  et  le  réflecteur  de  l'inven- 
tion,  la  figure  7a  montrant  quant  à  elle  le  faisceau  obtenu  avec  le  même  filament  et  le  réflecteur  conven- 

15  tionnel  décrit  dans  FR-A-2  536  503  de  la  Demanderesse; 
-  la  figure  8b  représente  le  faisceau  obtenu  avec  un  filament  transversal  et  un  réflecteur  selon  l'invention, 
tandis  que  la  figure  8a  représente  le  faisceau  correspondant,  convenant  pour  un  projecteur  antibrouillard 
ou  un  projecteur  de  croisement  aux  normes  américaines,  avec  un  ensemble  réflecteur/lampe  décrit  dans 
FR-A-2  602  305  ou  FR-A-2  602  306. 

20  Les  tracés  des  diverses  courbes  isolux  sont  à  considérer  comme  incluses  dans  la  présente  description. 
On  observe  pour  chacun  des  faisceaux  obtenus  avec  des  réflecteurs  de  l'invention  une  bonne  homogénéité 

et  une  largeur  très  importante.  Comme  déjà  expliqué  plus  haut,  le  travail  à  effectuer  par  la  glace  en  largeur  est 
donc  réduit,  voire  inexistant,  si  bien  que  l'emploi  d'une  glace  même  fortement  inclinée  (45°  ou  davantage) 
n'induit  aucun  rabattement  indésirable  du  faisceau  vers  ses  bords. 

25  Maintenant  en  référence  aux  figures  9  et  10,  on  va  décrire  des  feux  de  signalisation  pouvant  utiliser  les 
principes  de  la  présente  invention. 

Un  feu  de  signalisation  comprend  classiquement  une  lampe  incorporant  un  filament  10,  un  réflecteur  20 
et  un  globe  de  fermeture  30.  Dans  ce  genre  de  feu  connu,  le  réflecteur  et  du  genre  parabolique,  et  des  billes 
essentiellement  sphériques  sont  prévues  sur  la  surface  du  globe  pour  assurer  une  dispersion  convenable  du 

30  faisceau  formé  afin  de  satisfaire  à  des  exigences  photométriques  d'ordre  réglementaire.  Plus  précisément,  les 
billes  assurent  une  dispersion  vers  le  haut  et  vers  le  bas  ainsi  que  latéralement  vers  la  gauche  et  vers  la  droite, 
pour  que  le  feu  apparaisse  avec  me  intensité  lumineuse  satisfaisante  lorsqu'il  est  observé  en  biais  par  rapport 
à  l'axe  optique  xx. 

Selon  l'invention,  on  utilise  par  exemple  un  réflecteur  du  type  décrit  plus  haut  afin  de  réaliser  l'étalement 
35  du  faisceau  dans  une  direction  (horizontale  ou  verticale),  tandis  que  l'on  utilise  le  globe  pour  effectuer  l'étale- 

ment  du  faisceau  dans  l'autre  direction  (verticale  ou  horizontale). 
Ainsi,  grâce  à  cet  aspect  de  l'invention,  puisque  le  globe  ne  doit  effectuer  un  étalement  que  dans  une  direc- 

tion,  on  peut  utiliser  sur  celui-ci  non  plus  des  billes,  mais  des  stries,  horizontales  ou  verticales.  Cet  aspect  de 
l'invention  est  particulièrement  intéressant  notamment  sur  le  plan  esthétique,  les  critères  actuels  imposant  de 

40  façon  croissante  l'utilisation  de  globes  d'aspect  strié  dans  un  sens  ou  dans  l'autre.  Avec  un  feu  selon  l'invention, 
ceci  peut  être  obtenu  sans  nécessiter  de  modification  importante  des  composants  du  feu,  donc  sans  en  accroî- 
tre  sensiblement  le  prix  de  revient. 

Ainsi  la  figure  9  représente  un  feu  dont  le  réflecteur  20  assure  un  étalement  du  faisceau  en  direction  hori- 
zontale  (angles  d'étalement  ©H),  tandis  que  le  globe  30  est  équipé  par  exemple  sur  sa  surface  intérieure  de 

45  stries  horizontales  31  ,  notamment  cylindriques,  qui  assurent  l'étalement  en  direction  verticale  selon  les  angles 
d'étalement  ©v. 

Sur  la  figure  10,  le  réflecteur  est  conçu  pour  étaler  le  faisceau  verticalement  (angles  ©v)  tandis  que  le  globe 
30  comporte  des  stries  verticales  31  pour  effectuer  l'étalement  horizontal  selon  les  angles  ©H.  Un  tel  feu  se 
marie  particulièrement  bien  avec  un  projecteur  comportant  sur  sa  glace  des  stries  verticales. 

50  De  préférence,  mais  non  exclusivement,  on  utilise  pour  réaliser  le  réflecteur  les  concepts  tels  que  décrits 
plus  haut,  car  on  a  alors  l'avantage  d'obtenir  une  répartition  de  la  lumière  extrêmement  homogène  au  niveau 
du  globe.  Dans  le  cas  de  la  figure  10,  ces  concepts  s'appliquent  à  rune  rotation  de  90°  près,  obtenue  simplement 
par  permutation  des  coordonnées  x  et  y. 

Cela  étant,  d'autres  réflecteurs  capables  d'offrir  un  étalement  dans  une  direction  et  d'éclairer  le  globe  de 
55  façon  relativement  homogène  peuvent  bien  entendu  être  utilisés  sans  sortir  du  cadre  de  l'invention. 

Concrètement,  des  réflecteurs  selon  la  présente  invention  peuvent  être  réalisés  par  usinage  d'un  moule 
à  l'aide  d'un  appareil  de  fabrication  assistée  par  ordinateur,  programmé  de  façon  appropriée  et  dans  lequel  on 
aura  introduit  les  paramètres  de  base  nécessaires  après  en  avoir  choisi  les  valeurs. 
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Bien  entendu,  la  présente  invention  n'est  nullement  limitée  à  la  forme  de  réalisation  décrite  ci-dessus  et 
représentée  sur  les  dessins,  mais  l'homme  de  l'art  saura  y  apporter  toute  variante  ou  modification  conforme  à 
son  esprit. 

5 
Revendications 

1.  Réflecteur  (20)  pour  un  dispositif  d'éclairage  d'un  véhicule  automobile,  destiné  à  être  associé  à  une  source 
lumineuse  (10)  pour  former  un  faisceau  de  configuration  donnée,  caractérisé  en  ce  qu'il  comprend  une 

w  pluralité  de  zones  séparées  les  unes  des  autres  par  des  plans  essentiellement  verticaux  et  parallèles  à 
un  axe  optique  défini  par  ledit  réflecteur,  et  se  raccordant  les  unes  aux  autres  sans  discontinuité,  et  en 
ce  que  lesdites  zones  comprennent,  de  part  et  d'autre  d'un  plan  vertical  central  (xOz)  et  en  s'éloignant  à 
partir  de  celui-ci: 

une  première  zone  (201g,  201d)  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit 
15  plan  vertical  central,  passent  progressivement  d'une  déviation  horizontale  nulle  à  une  première  déviation 

horizontale  maximale  (©GF,  ©DF), 
une  deuxième  zone  (202g,  202d)  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit 

plan  vertical  central,  passent  progressivement  de  ladite  première  déviation  horizontale  maximale  jusqu'à 
une  seconde  déviation  horizontale  maximale  (©G,  ©D  ),  en  passant  localement  par  une  déviation  horizon- 

20  taie  nulle,  et 
une  troisième  zone  (203g,  203d)  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit 

plan  vertical  central,  passent  progressivement  de  ladite  seconde  déviation  horizontale  maximale  jusqu'à 
une  déviation  horizontale  nulle. 

25  2.  Réflecteur  selon  la  revendication  1  ,  caractérisé  en  ce  que  la  première  déviation  horizontale  maximale  (©GF, 
©DF)  est  une  déviation  divergente,  tandis  que  la  seconde  déviation  horizontale  maximale  (©G,  ©D)  est  une 
déviation  convergente. 

3.  Réflecteur  selon  l'une  des  revendications  1  et  2,  caractérisé  en  ce  qu'il  comprend  en  outre,  an  moins  d'un 
30  côté  dudit  plan  vertical  central,  une  quatrième  zone  (204g,  204d)  ne  déviant  sensiblement  pas  les  rayons 

lumineux  en  direction  horizontale. 

4.  Projecteur  pour  un  véhicule  automobile,  caractérisé  en  ce  qu'il  comprend  une  source  lumineuse  (10),  un 
réflecteur  (20)  selon  la  revendication  3  et  une  glace  de  fermeture  (30)  faiblement  ou  non  déviatrice  en 

35  direction  horizontale,  le  réflecteur  étant  par  ailleurs  apte  à  dévier  les  rayons  lumineux  en  direction  verticale 
pour  les  amener  au-dessous  d'une  coupure. 

5.  Projecteur  selon  la  revendication  4,  caractérisé  en  ce  que  la  glace  de  fermeture  (30)  est  sensiblement  incli- 
née  par  rapport  à  la  verticale  et/ou  par  rapport  à  l'horizontale. 

40 
6.  Feu  de  signalisation  pour  véhicule  automobile,  du  type  comprenant  une  source  lumineuse  (10),  un  réflec- 

teur  (20)  et  un  globe  de  fermeture  (30),  caractérisé  en  ce  que  le  réflecteur  est  réalisé  selon  l'une  des  reven- 
dications  1  à  3. 

45  7.  Feu  de  signalisation  selon  la  revendication  6,  caractérisé  en  ce  que  la  glace  comporte  des  moyens  (31) 
d'étalement  du  faisceau  essentiellement  en  direction  verticale  seulement. 

8.  Feu  de  signalisation  pour  véhicule  automobile,  du  type  comprenant  une  source  lumineuse  (10),  un  réflec- 
teur  (20)  et  un  globe  de  fermeture  (30),  caractérisé  en  ce  que  le  réflecteur  comporte  une.  pluralité  de  zones 

50  séparées  les  unes  des  autres  par  des  plans  essentiellement  horizontaux  et  parallèles  à  un  axe  optique 
défini  par  ledit  réflecteur,  et  se  raccordant  les  unes  aux  autres  sans  discontinuité,  et  en  ce  que  lesdistes 
zones  comprennent,  de  part  et  d'autre  d'un  plan  horizontal  central  et  en  s'éloignant  à  partir  de  celui-ci: 

une  première  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  horizontal 
central,  passent  progressivement  d'une  déviation  verticale  nulle  à  une  première  déviation  verticale  maxi- 

55  maie, 
une  deuxième  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  hori- 

zontal  central,  passent  progressivement  de  ladite  première  déviation  verticale  maximale  jusqu'à  une 
seconde  déviation  verticale  maximale,  en  passant  localement  jar  une  déviation  verticale  nulle,  et 
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une  troisième  zone  dans  laquelle  les  rayons  réfléchis,  à  mesure  qu'on  s'éloigne  dudit  plan  horizon- 
tal  central,  passent  progressivement  de  ladite  seconde  déviation  verticale  maximale  jusqu'à  une  déviation 
verticale  nulle. 

Feu  de  signalisation  selon  la  revendication  8,  caractérisé  en  ce  que  la  glace  comporte  des  moyens  (31) 
d'étalement  du  faisceau  essentiellement  en  direction  horizontale  seulement. 

Feu  de  signalisation  selon  l'une  des  revendications  7  et  9,  caractérisé  en  ce  que  les  moyens  d'étalement 
sont  constitués  par  des  stries  parallèles  (31)  orientées  perpendiculairement  à  la  direction  d'étalement. 
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